Chapitre 4- Activité expérimentale - 
Interférences lumineuses 


I-Contexte du sujet 


En 1801, le physicien britannique Thomas Young place devant une source lumineuse un cache 
opaque percé de deux fentes fines, parallèles et très proches : ces fentes se comportent comme deux 
sources secondaires Sı et S2. Sur un écran disposé en face des fentes, on observe un motif de 
diffraction où alternent des franges sombres et brillantes : les ondes issues de S, et Sz interfèrent 
entre elles. Cette expérience met donc bien en évidence le caractère ondulatoire de la lumière. 


IT-Documents mis à disposition 


Document 1 : Dispositif expérimental des fentes d'Young et notion d'interfrange i 


Le faisceau lumineux produit par un laser (À = 650 nm) éclaire deux fentes très fines et parallèles, 
Sı et S», séparées d’une distance b de l’ordre du millimètre. Un écran d’observation est placé 
perpendiculairement au faisceau laser à une distance D des deux fentes. 


zoom sur la tâche centrale de diffraction 


Fentes 


On note i l’interfrange, c’est à dire la distance séparant les milieux de deux franges brillantes 
consécutives ou de deux franges sombres consécutives. C’est donc la distance entre deux franges 
consécutives de même nature. 


On positionnera la fente très près du laser afin d’avoir une figure la plus lumineuse possible. 
L’écran sera placé à une distance D la plus grande possible (valeur à mesurer exactement et à 
noter), avec au minimum D » 1,50 m. 


Document 2 : Descriptif de la diapositive Jeulin pour les interférences 


Valeurs de l'écartement b entre les deux fentes 


200 um 
300 um 


500 um 


Largeur de chacune des fentes 70 um 


La précision sur l’écartement b entre deux fentes est d’environ 10 % d’après Jeulin. 


II-Travail à effectuer 

Partie A : Mise en évidence expérimentale du phénomène d'interférences 

Réaliser le dispositif des fentes d’ Young présenté dans le document 1. 

Al-Comparer qualitativement les figures obtenues avec les trois double-fentes différentes. 
Choisir la double fente correspondant à b = 200 um. 


Pour un niveau de confiance de 95 %, l'incertitude de mesure liée à une double lecture est estimée à : 


U _V2X2X1 graduation 
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A2-Mesurer la valeur d’une seule interfrange i sur la figure obtenue. Évaluer l'incertitude U(i) liée à 
la mesure de i et en déduire l’incertitude relative sur la mesure de i. Conclure. 


A3-a) Comment peut-on améliorer la précision sur la détermination de l’interfrange 1 ? 


A3-b) Avec cette amélioration, déterminer la valeur de l’interfrange i. Évaluer l'incertitude U(i) liée 
à cette nouvelle mesure de i et en déduire la nouvelle incertitude relative sur la mesure de i. 
Conclure. 


Partie B : Mesures et exploitation 


B1-A partir du dispositif du document 1, réaliser plusieurs séries de mesures : 
Variation de la distance D (pour b = 200 um) : 


Variation de la longueur d’onde À (mesures fournies pour b = 200 um et D = 1.00m) : 


L’expression de l’interfrange i ne dépend que des paramètres D (distance fentes-écran), b 
(écartement entre les fentes) et À (longueur d’onde de la lumière monochromatique utilisée). Elle 
peut se mettre sous la forme : i= D AP bY où a, B et y sont des constantes. 


B2-A partir des résultats des mesures, déterminer l’expression définitive de l’interfrange i, c’est à 
dire la valeur des constates a, B et y. Pour cela les représentations graphiques utiles et leurs 
exploitations seront réalisées avec le tableur-grapheur Regressi. Légender et imprimer les courbes. 


